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nous faisions. Quand un tonneau à vin était fichu, nous prenions les

planches, les pointusions à un bout, puis avec des morceaux de verre,
on raclait le côté bombé. Dans un vieux collier nous coupions des
lanières de cuir, pour les clouer de l'autre côté en demi-lune. Ce cuir
en demi-lune tenait les pieds sur les planches. Avec deux bâtons pour
nous pousser en haut de la colline, nous glissions des après-midi
entières. Nous étions des acrobates pour demeurer stables là-dessus.

Quand nous étions fatigués de glisser, de luger, nous faisions
des bonshommes de neige. Avec une carotte pour le nez, deux pommes

de terre pour les yeux, un vieux chapeau sur la tête, Dieu ce que
nous étions heureux.

Nous n'étions pas meilleurs que maintenant, tout finissait
par une bataille de boules de neige, après quoi il y en avait qui
rentrait à la maison en riant, d'autres en pleurant.

SEUVNIS DI TEMPS PESSE (Poésie)

E yi é longtemps
El ât pairti, è yi é longtemps
Djûne et djoyeux, loin d'ses parents
Léchaint son vä et ses amis;
Dains son neû yûe è feut bin r'ci •

E yi é longtemps oh bin longtemps
Que s'en allait, ci ptêt vâdais
Musaint en tot, ço qu'è léchait
E yi é longtemps oh bin longtemps

En son hôta è v'Iait r'veni
Tiaind enne voèe, d'in air dgenti
C'était di chur, sai ptèt aimie
Dyaint, mon aimi n'euches pe lai grie
Dains son djûne temps, c'était l'bon temps
Voù not vâdais aivait cognu
Enne petète brune l'ainmaint pus qu'lu
Dains son djûne temps, c'était l'bon temps

Son tieûr baittait prât d'échaffaie
D'aivoi lai grie et l'mi d'ainmaie
l'en seus malaite fât nos tyitie
Dit-è, seûffre, en son aimie
E muse bin s'vent, dâ bin longtemps
E yi' en encra d'aivoi lêchie
Sains lai revoi sai p'tèt aimie
Ci p'têt vâdais, yi pense bin s'vent

H. Bron

SOUVENIRS DU TEMPS PASSE

Il y a longtemps

Il est parti, il y a longtemps,
Jeune et joyeux, loin de ses parents;
Laissant son val et ses amis;
Dans son nouveau lieu, il fut bien reçu,
Il y a longtemps, oh, bien longtemps
Que s'en allait, ce petit Vâdais
Pensant à tout, ce qu'il laissait
Il y a longtemps, oh bien longtemps.

En sa maison il voulait revenir.
Quand une voix, d'un air gentil,
C'était du sûr, sa petite amie
Disant, mon ami n'aie pas l'ennui.
Dans son jeune temps, c'était le bon temps
Où notre Vâdais avait connu
Une brunette, l'aimant plus que lui
Dans son jeune temps, c'était le bon temps.

Son coeur battait, prêt d'éclater.
Entre l'ennui, et le mal d'aimer.
J'en suis malade.faut nous quitter
Dit-il, je souffre, à son amie.
Il pense bien souvent, depuis longtemps
Il a un regret, d'avoir laissé
Sans la revoir, sa petite amie
Ce petit Vâdais, y pense bien souvent.
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